
En utilisant les renseignements sur le lieu de pratique deux ans après la fin de la formation postdoctorale et la 
méthode de regroupements géographiques par codes postaux de Statistiques Canada, CAPER a analysé les lieux 
de pratique initiaux en utilisant trois catégories : 1) grands centres urbains (>=100K), 2) petites villes et 
agglomérations (10K‐99K) et 3) zones rurales/territoires.  

Pourcentage de la cohorte des entrants (2013) dans la pratique dans les grands centres urbains DEUX ans après 
la formation postdoctorale 

 

Pourcentage de la cohorte totale des entrants (2013) dans la pratique par type de lieu, DEUX ans après la 
formation postdoctorale  
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Fiche de renseignements : 
lieux de pratique  initiaux  

Il n’est pas surprenant qu’un nombre inférieur 
de médecins de famille par rapport aux autres 
spécialités choisissent de s’installer dans des 
centres urbains; par contre, on semble 
constater une augmentation du pourcentage 
de ceux qui le font dans les deux groupes.  

Les médecins résidents de certaines 
universités choisissent de s’installer en zones 
rurales plus souvent que d’autres. Le quart des 
médecins ayant effectué leur formation à 
l’Université Laval exerçait en milieu rural deux 
ans après avoir quitté l’université. Ceux qui 
ont effectué leur formation à NOSM 
affichaient le pourcentage le plus élevé de 
médecins exerçant dans de petites villes et 
agglomérations (28 %), comparativement aux 
autres facultés de médecine canadiennes.  




